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Il La miai.son ellVîîîýne, (lit BR Sienn~e qui assista à cette

fête religieuise, est, d'une simplicité de gr'nnd styvle, et respir e,
jusque de HS Se)n aliIenageîOnellt, Cette pix e't, cette uSértnite' qlui
CoienViOt à le(Itnde et a la prière. Quand on y pét l'e y
aperçi t t'out d'ilbord, à travers les grandes baiI (Il coduetîloir
principal, Unt beau Cloître qui, i egnant iautoîl. dle-'.n mm iuad(ri-

latèe eintéieur,. fait songer- à lei deset iptt in 111 Lai oîdaire a

trncée dlu ioîîastere idaI Quan t à la e Mi. l, nui l0cm jier

étage, il a f;i lui, faute d'espace, la res m'u dlu c urdes

religieux te ule lle este 0,11 îre)),ttmi ns 'la izt i\ miiti

modestes, elle donne une iînipm'essùo 'mi l esr et de I Mît goût

parfaits. Le miaître-autel en est déiau Sacré, C'et' ct aux

douze apô)tres,,ý ceux -ci, sur la terre, onut les veuxN fixNes sur le

maître, dans. la gloire. Le symlbolismle est aîrîanCt 1 >euix

de sssur des bianieroles l'ex pliqu tent . ltine illeinu e, I irl les

mots (le saint Pierre, le zèle de li'aptre s'emmbra'-ant nui curi

du Mvaît re: Doinine, s'tsm qu? e, eo 0 l'lautre eomnild't (- h

inême peýnsé'e, au point de vue, de-, F14les: Core ceiii i-,e d

jvsfti1iU'w. En fin, sur le liv're que saint Pauil tien-lt ouv ert sur

ses g1enolix, lat loi d'humilité est formulée : <euioD smidl

quod 8a,)r.
comnitt cé en juin V t08, le ('allège Anélqu l u po)ur

architecte M. Passarell -i- l'architecte des é1glises Saut-

Thérèse et Saint-Carnlle de Lellis; iis M. Psael

tenu à le déclarer en répondant aux félicitations, qu'on) lui

adressa à Ila, fin du banquet fanmilial, le planl et I. les détails
même de lexécution ont été fixés sous la dIirec-t 1in t rès effec-
tive et avec la collaboration constante du véniérale P'. Cor-
mier.

IlSi vous avez aujour&'hui une imaison1, remmurqua M.
Passarelli, qlui réponde à toutes les exigences dle votre, vie

religieuse, c'est à votre Rme Père Général que vous 1l d1,veiz."

(De la coiteomîe de r e)
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